
ASCENSION DU SEIGNEUR 

Homélie du 25 mai 2017. 

 

 « Allez ! De toutes les nations faites des disciples, baptisez-les, apprenez-leur à observer tout ce 

que je vous ai commandé » « Et moi, je suis avec vous tous les jours jusqu’à la fin du monde ». 

 

 Au moment de les quitter, Jésus confie à ses apôtres la mission d’annoncer l’Evangile à toutes les 

nations, la mission de faire des disciples dans le monde entier, la mission de baptiser, la mission 

d’annoncer, de transmettre son commandement nouveau, l’Amour. 

 

 « Aimez-vous les uns les autres comme je vous ai aimés ». C’est le commandement essentiel du 

Christ : l’Amour. « Tous reconnaîtront que vous êtes mes disciples si vous avez de l’amour les uns pour les 

autres » a dit Jésus au soir du Jeudi Saint après avoir lavé les pieds de ses disciples. 

 

 « Allez ! De toutes les nations faîtes des disciples ». La mission que Jésus confie à ses apôtres est 

difficile mais qu’ils ne s’inquiètent pas, il est avec eux, tous les jours jusqu’à la fin du monde. 

 Cette mission vaut pour nous, disciples du Christ Jésus aujourd’hui. Il nous envoie quels que soient 

notre niveau de culture ou d’instruction, notre âge, notre situation sociale. Par le baptême, nous sommes 

devenus membres vivants de l’Eglise et nous avons la responsabilité de l’annoncer et de témoigner de lui, 

le Christ vivant. Témoigner qu’il est avec nous tous les jours, à chaque instant. Témoigner de sa présence 

intérieure, dans notre cœur. 

 

 Par cette fête de l’Ascension du Seigneur, l’Eglise nous propose de méditer les derniers versets de 

l’Evangile selon Saint Matthieu et les onze premiers versets des Actes des Apôtres en première lecture. 

 C’est dans cette première lecture que Jésus annonce qu’ils vont recevoir une force, la force du 

Saint Esprit et qu’alors ils seront « ses témoins jusqu’aux extrémités de la terre » Et aussitôt après ces 

paroles, il s’éleva et une nuée vint le soustraire à leurs yeux ». C’est alors que deux hommes en vêtements 

blancs leur disent : « Galiléens, pourquoi restez-vous là à regarder vers le ciel ? ». « Il viendra de la même 

manière que vous l’avez vu s’en aller vers le ciel ». 

 

 Commence alors pour les apôtres, le temps de la foi. Ce temps de la foi, nous le vivons avec eux, 

avec tous les disciples du Christ, dans la communion des saints.  

 La foi c’est le temps de la présence intérieure du Christ ; c’est le temps de l’attente. « Il 

reviendra » ; c’est le temps du désir, de la prière. « Viens Seigneur Jésus », presque le dernier mot du 

Nouveau Testament, au Livre de l’Apocalypse en réponse à sa promesse « Oui, je viens bientôt ». « Amen, 

viens Seigneur Jésus ! ». Et il vient. Comme il l’a promis, il se manifeste à celui qui l’aime en vérité, qui le 

prie en vérité. 

 

 Quels témoins du Christ devons-nous être dans nos divers milieux habituels de vie et en premier 

lieu dans notre famille ou dans notre cercle amical ou familier ?  

D’abord des témoins fidèles du Christ. « Apprenez-leur à observer tout ce que je vous ai 

commandé » dit Jésus dans l’Evangile, aujourd’hui. Puis des témoins discrets et délicats envers tous ceux 

que nous côtoyons au quotidien, respectueux des divers cheminements des uns et des autres, 

respectueux du mystère des consciences, il y a des portes que nous n’avons pas le droit de forcer. 

Enfin des témoins débordants d’amour. En premier lieu, l’Amour envers le Christ mais en même 

temps, amour envers tous nos frères et sœurs en humanité : amour, bienveillance, compassion, 

mansuétude. Comme lui, Jésus qui était et qui est doux et humble de cœur. 

 

 Dans notre deuxième lecture, un bref passage de la lettre de saint Paul aux Ephésiens – que nous 

pourrons relire et méditer – il y a ce merveilleux souhait : « Que le Dieu de notre Seigneur Jésus Christ 

ouvre à sa lumière les yeux de notre cœur ». 

 



 Dans le « Petit Prince » d’Antoine de Saint Exupéry, le renard dit son secret au Petit Prince : 

« Adieu, dit le renard, voici mon secret. Il est très simple : on ne voit bien qu’avec le cœur. L’essentiel est 

invisible pour les yeux ». 

 

 Jésus voyait toute personne humaine, toute la vie du monde de son temps, avec son cœur, son 

Sacré-Cœur. Il voyait l’essentiel. Il voyait la personne, pas le personnage. Que pouvons-nous faire pour 

voir avec le cœur ? Comme les apôtres, nous pouvons prendre le temps de regarder le ciel (prière, 

méditation de la Parole de Dieu) pour voir le ciel sur la terre, pour porter sur la terre des hommes un 

nouveau regard. 

Un témoin du Christ, Saint Etienne, le premier à témoigner de lui jusqu’au sang disait, juste avant son 

martyr : « Je vois les cieux ouverts ». 

 

 Après l’Ascension du Seigneur, les apôtres sont retournés à Jérusalem où ils ont consacré du 

temps à prier en commun avec quelques femmes dont Marie, mère de Jésus. Que la Vierge Marie, notre 

Dame des Apôtres, nous aide à voir sur cette terre, avec les yeux du cœur, le ciel ouvert et sa lumière. 

Que Marie nous aide à témoigner de son fils Jésus, le Christ, et à montrer à nos frères et sœurs le ciel 

ouvert.  
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